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Lettre aux Amis du 9 février 2025  

  

Lundi 3 février 2025   

Les prières et les célébrations de la neuvaine de la fête de Saint Maroun se poursuivent 

à l’évêché à Kfarhay, auprès de la relique de Saint Maroun, avec les curés et les fidèles 

des différents secteurs pastoraux du diocèse.     

  

Mercredi 5 février 2025  

9h00, Je suis à Bkerké pour la réunion mensuelle des évêques maronites sous la 

présidence de Sa Béatitude notre Patriarche Raï. Après la prière et la lecture du compte-

rendu de la réunion du mois de janvier, nous avons longuement discuté de la situation 

de nos fidèles en Syrie et au Liban et de l’attente de la formation du gouvernement.  

Le communiqué révèle la teneur de nos discussions :  

1 – Les Pères remercient le Seigneur pour l’élection d’un président de la République 

libanaise en la personne du général Joseph Aoun, dont le discours d’investiture a 

reçu un accueil favorable au Liban et dans le monde, et pour la nomination du juge 

Nawaf Salam au poste de Premier ministre pour former le premier gouvernement du 

mandat présidentiel. Ce dernier s’est engagé à appliquer le discours d’investiture du 

président de la République et a fixé des critères bien précis pour la formation du 

gouvernement en n’excluant personne. Les Pères espèrent que le Premier ministre 

mettra en pratique ses promesses et formera au plus vite un gouvernement 

réformateur en faisant appel à des technocrates spécialistes et solidaires capables de 

se lancer dans le rétablissement de l’État selon les engagements du Liban envers les 

pays arabes et la communauté internationale ainsi que les besoins de son peuple.  

2 – Les Pères expriment leur regret et leur réprobation pour la mauvaise application 

des accords du cessez-le-feu dans le Sud du Liban qui cause encore de la destruction, 

des victimes et des blessés entre les Libanais. Ils appellent les responsables 

internationaux à accentuer les pressions sur toutes les parties pour appliquer 

strictement l’accord et obtenir le retrait d’Israël ; ils demandent à l’État de déployer 

l’armée dans toutes les régions libanaises et de multiplier les efforts pour avoir le 

soutien nécessaire pour la reconstruction afin que les Libanais expatriés puissent 

retourner dans leur terre au plus tôt possible.  

3 – Les Pères expriment leur inquiétude face au désordre sécuritaire que connaît la 

capitale et d’autres régions, soit à travers les manifestations politiques dans les rues, 

ou les tirs de feu dans les secteurs de la ville, soit à travers les vols ou les meurtres, et 

dont les derniers ont été l’assassinat de l’archimandrite Anania Koujanian à Bsalim 

et le jeune Khalil Khalil à Faraya. Ils réclament que les Forces de sécurité et la 

Justice prennent des mesures nécessaires pour punir les criminels et rétablir la 

sécurité dans les régions libanaises.  

4 – Les Pères observent avec suspect ce qui se passe à travers les points de passage 

illégaux à la frontière libano-syrienne, notamment les opérations de contrebande ; ce 

qui endommage l’économie libanaise. Ils réclament aux responsables des deux pays 

d’intensifier le contrôle et d’interdire les contrebandes. Ce qui sert comme prélude à 

l’amélioration des relations entre les deux pays.  

5 – Les Pères ont écouté la présentation du Directeur général du ministère de 

l’Agriculture, M Louis Lahoud, sur les conséquences subies par le secteur agricole. 
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Ils ont affirmé l’importance de l’agriculture à assurer la sécurité alimentaire et de la 

collaboration avec le ministère pour multiplier l’investissement dans les terrains 

agricoles, stopper la vente des terrains et contribuer à garder le paysan sur sa terre 

pour participer au développement équilibré.  

6 – L’Église maronite fête le 9 février prochain la Saint Maroun, qui est aussi une 

fête nationale. Les Pères espèrent par l’intercession de ce saint que Dieu procurera 

la sécurité, la stabilité et la paix au Liban et au monde. Ils appellent leurs filles et 

leurs fils à imiter les vertus de leur patron dans la foi inébranlable, l’espérance forte 

et la charité sincère ».   

17h00 : J’ai présidé la réunion de la Commission épiscopale de la Famille et la Vie dans 

le but de préparer notre intervention à la session de l’APECL (L’Assemblée des 

Patriarches et Evêques Catholiques au Liban) qui aura lieu du 17 au 20 février 

prochain.                                                      

  

Jeudi 6 février 2025 

On a failli annoncer la formation du gouvernement !   

A Midi, le Premier ministre désigné M. Nawaf Salam est au palais présidentiel de 

Baabda réuni avec le président de la République le général Joseph Aoun et le président 

de la Chambre M. Nabih Berry. Tout était prêt pour l’annonce de la formation du 

gouvernement. A 13h50, M. Berry et M. Salam sont sortis sans faire de déclaration. 

Rien n’est fait ! Il s’est avéré que M. Berry voulait imposer le nom du cinquième 

ministre chiite ; ce que le président Aoun et M. Salam ont refusé pour ne pas donner au 

duo Hezbollah-Amal la possibilité d’entraver le travail du gouvernement. Il faut dire 

aussi que Washington et l’équipe du président Trump, dont l’émissaire spéciale arrivera 

ce soir au Liban, ont accentué leur pression pour « garder le Hezbollah en dehors du 

cabinet, ou du moins affaiblir autant que possible son influence sur celui-ci ».    

Le Président Aoun poursuit ses consultations pour trouver un terrain d’entente.  

  

Vendredi 7 février 2025  

10h00 : Le président de la République Joseph Aoun reçoit en ce moment, au Palais 

présidentiel de Baabda, le Nonce apostolique au Liban, S. Exc. Mgr Paolo Borgia, qui 

lui a remis une lettre du Pape François, dans laquelle il exprime sa « proximité 

spirituelle au cher peuple libanais ». « Je demande à Dieu de le préserver comme 

trésor de civilisation et de vie spirituelle, afin qu'il soit toujours un message de paix 

et d'harmonie avec la diversité », a-t-il ajouté.  

Le président Aoun a reçu ensuite l’émissaire américaine Mme Morgan Ortegus (qui a 

succédé à M. Amos Hochstein) à Beyrouth depuis hier soir. A l’issue d’une longue 

réunion, Mme Ortagus s’est adressée à la presse déclarant d’une manière directe et 

franche : « le règne de la terreur du Hezbollah au Liban et dans le monde est 

révolue ». « Israël a vaincu le Hezbollah et nous lui en sommes reconnaissants, et 

nous insistons sur le fait que le Hezbollah ne doit en aucun cas participer au nouveau 

gouvernement libanais ». « Nous avons fixé des lignes rouges aux États-Unis : le 

Hezbollah ne pourra plus terroriser le peuple libanais, y compris en faisant partie du 

gouvernement ». « L'Amérique est engagée dans son partenariat avec le Liban et 

porte de grands espoirs dans l'avenir, en raison de l'arrivée au pouvoir d'hommes 
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crédibles et engagés, qui feront en sorte que la corruption prenne fin, tout comme 

l'influence du Hezbollah ». 

Mme Ortegus devrait s’entretenir demain avec le Président de la Chambre M. Nabih 

Berry, le Premier ministre sortant M. Nagib Mikati et le Premier ministre désigné M. 

Nawaf Salam.  

Il faut dire que le Premier ministre désigné tente, en concertation avec le président de 

la République, de défaire le nœud du 5ème ministre chiite en proposant d’autres noms 

indépendants. Ils ne veulent pas céder aux conditions de M. Berry.  

Réagissant à ces développements, notre Patriarche Cardinal Raï vient de dénoncer, au 

cours d'une rencontre à Bkerké avec une délégation du syndicat de la presse, « le retour 

au principe du partage du gâteau ». « Le Premier ministre n'est pas un agent postier 

et la formation du gouvernement ne devrait pas être retardée à cause d'une 

mésentente sur un nom ou un autre. Il est nécessaire d'accorder la confiance au 

nouveau cabinet parce que toute journée de retard est une perte pour le Liban ». 

« Tout le monde attend la mise en place du gouvernement. La confiance dans le 

président de la République et le Premier ministre désigné est grande aux niveaux 

local et international et il est essentiel de la traduire par la formation d'un 

gouvernement. Le peuple doit soutenir cette action et faire preuve d'unité nationale ».  

  

Samedi 8 février 2025  

16h00 : Je suis à Tripoli, à la cathédrale Saint Maroun, pour être aux côtés de S. Exc. 

Mgr Youssef Soueif, archevêque maronite de Tripoli, pour la messe solennelle et 

traditionnelle de la fête de Saint Maroun. Sont présents le Nonce apostolique, S. Exc. 

Mgr Paolo Borgia, le métropolite grec catholique de Tripoli S. Exc. Mgr Edouard Daher, 

le métropolite grec orthodoxe de Tripoli S. Exc. Mgr Ephrem Kiriakos, le métropolite 

grec orthodoxe du Akkar S. Exc. Mgr Youhanna Mansour, un grand nombre de députés 

du Nord et des centaines de fidèles venus de toutes les paroisses du diocèse.   

Je dois signaler cependant la grande surprise : il y a quelques minutes on a annoncé 

depuis le palais présidentiel de Baabda, où les trois présidents (de la République, de la 

Chambre et du Conseil des ministres) étaient réunis, la formation du gouvernement que 

M. Salam a voulu appeler « Gouvernement de la Réforme et du Salut » !  

En sortant, M. Nabih Berry a déclaré tout en sourire : « C’est avec la bénédiction de 

Saint Maron !».  

Oui, c’est un cadeau de Dieu par l’intercession de Saint Maroun. Encore un signe 

d’espérance pour cette année jubilaire ! Les Libanais redoublent leur confiance.  

M. Salam a dû travailler dur, en toute confiance avec le président Aoun, pour le dosage 

d’un équilibre sensible entre les partis et les communautés, tout en appliquant les 

critères qu’il s’était fixés, c’est-à-dire de choisir des personnes intègres, honnêtes, 

technocrates, indépendantes des partis politiques, et s’engageant à ne pas se présenter 

aux élections législatives de mai 2026. C’est donc un gouvernement de 24 ministres : 

12 chrétiens (7 maronites, 2 grecs orthodoxes, 1 grec catholique, 1 arménien, 1 latin - 

minorité) et 12 musulmans (5 sunnites, 5 chiites, 2 druzes). Il a placé chacun à son poste 

selon sa spécialité et son champ privilégié. Voici la liste  

1 - Premier ministre : Nawaf Salam (Sunnite)  

2 - Vice-président du Conseil des ministres : Tarek Mitri (Grec orthodoxe)  

3 - Ministre des Finances : Yassine Jaber (Chiite)  



 

4 
 

4 - Ministre des Affaires étrangères : Joe Rajji (Maronite)  

5 - Ministre de l'Intérieur : Ahmad Hajjar (Sunnite)  

6 - Ministre de la Culture : Ghassan Salamé (Grec catholique)  

7 - Ministre de l'Environnement : Tamara El Zein (Chiite)  

8 - Ministre de la Défense : Michel Menassa (Grec orthodoxe)  

9 - Ministre de l'Économie : Amer Bsat (Sunnite)  

10 - Ministre du Tourisme : Laura el-Khazen Lahoud (Maronite)  

11 - Ministre de l'Éducation : Rima Karamé (Sunnite)  

12 - Ministre de l'Énergie et de l'Eau : Joe Saddi (Maronite)  

13 - Ministre des Affaires sociales : Hanine Sayyed (Sunnite)  

14 - Ministre des Travaux publics et des Transports : Fayez Rassamny (Druze)  

15 - Ministre de l'Industrie : Joe Issa el-Khoury (Maronite)  

16 - Ministre de l'Agriculture : Nizar Hani (Druze)  

17 - Ministre de la Jeunesse et des Sports : Nora Baïrakdarian (Arménienne)  

18 - Ministre des Télécommunications : Charles Hage (Maronite)  

19 - Ministre des Déplacés et ministre d’État pour la technologie d’information et 

l’intelligence artificielle : Kamal Chéhadé (Latin)  

20 - Ministre du Travail : Mohammad Haïdar (Chiite)  

21 - Ministre de la Santé : Rakan Nassereddine (Chiite)  

22 - Ministre de la Justice : Adel Nassar (Maronite)  

23 - Ministre de l'Information : Paul Morcos (Maronite)  

24 - Ministre du Développement administratif : Fadi Makki (Chiite)  

  

Dimanche 9 février 2025, Dimanche de la mémoire des prêtres selon notre liturgie 

maronite et fête de Saint Maroun  

Sa Béatitude notre Patriarche Cardinal Raï est à Beyrouth pour présider la messe 

solennelle et traditionnelle de la fête de Saint Maroun, avec S. Exc. Mgr Paul Abdessater 

archevêque maronite de Beyrouth, en la cathédrale Saint Georges au centre-ville de 

Beyrouth, en présence de l’apparat de l’État au complet ! Le président de la République, 

le président de la Chambre et le Premier ministre, ainsi que les ministres, les députés, 

les diplomates et en tête le Nonce apostolique, des patriarches et évêques, des 

personnalités du monde de la Justice, de la Culture, de l’Économie et des affaires.    

Dans son homélie, Sa Béatitude s’est adressé d’abord au président de la République 

disant : « Par votre élection monsieur le président, vous avez redonné à la fête de Saint 

Maroun, qui est une fête nationale, son éclat. Par votre élection à la tête de l’État, 

vous avez ramené la confiance dans les cœurs des Libanais et dans les pays arabes et 

étrangers, une confiance tant attendue, qui a été renforcée par la formation du 

gouvernement de la Réforme et du sauvetage ». Et, après une méditation sur « le 

grain de blé qui tombe en terre et meurt pour porter du fruit en abondance » 

(l’évangile du jour, Jean 12, 24) et sur la vie et la spiritualité érémitique de Saint 

Maroun, sa Béatitude s’est exclamé : « Que dit Saint Maroun aux Libanais en sa 

fête nationale, après cinquante années de guerre et de décadence économique, 

monétaire, sociale, culturelle et morale ? Il nous dit : Ma patrie est celle de la Sainteté 

et non celle du feu et des armes ! Ma patrie est celle de la Charité et non celle de la 

haine ! Ma patrie est celle de la Paix et non celle des guerres ! Ma patrie est celle de 

la civilisation et non celle de la décadence ! Ma patrie est celle de l’ouverture et non 
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celle de l'isolement ! Arrêtez donc de perdre du temps. Mettez un terme à la chute du 

pouvoir judiciaire et aux atteintes à la Constitution. Il faut faire des compromis. Le 

vrai danger qui guette le Liban est celui de la décadence. Nous devons être du côté de 

la civilisation et de la renaissance. La neutralité est une solution possible pour sauver 

l’unité du Liban. La neutralité n'est pas contraire aux croyances personnelles. Il 

s'agit d'un système qui protège la pluralité. La neutralité est la garante d'une sécurité 

interne et d'une défense à l'externe. Arrêtez de violer la Constitution. Le peuple 

étouffe à cause de la paralysie. Présentez-lui des solutions et des compromis ».         

Quant à Moi, j’ai célébré la fête de Saint Maroun à l’évêché, à Kfarhay, auprès de la 

Relique de Saint Maroun, en présence de centaines de fidèles venus des paroisses du 

diocèse et de tout le Liban. Dans mon homélie,  

« Qu’advient-il si le Seigneur Dieu te demande, Ô Saint Maroun, de revenir 

aujourd’hui en ce jour de ta fête pour t’enquérir de ton Église, de tes enfants et du 

peuple qui porte ton nom ? Tu vas certes obéir à ton Seigneur ; tu vas descendre du 

Royaume de Dieu, où tu as mérité d’y être avec les saints et les bienheureux grâce à 

ta vie érémitique. Tu vas les trouver victimes des divisions politiques et appliqués à 

panser leurs blessures et à recenser les grosses pertes causées par cinquante années 

de crises multiples et de guerres meurtrières qui ont eu lieu sur leur terre et dans 

d’autres pays du Moyen-Orient.  

Tu les trouveras aussi en train de célébrer le lancement de l’année jubilaire, l’année 

de l’espérance en Notre Seigneur Jésus Christ qui ne déçoit pas, annoncée par Sa 

sainteté le pape François. Ils considèrent que c’est une annonce prophétique et ils 

lisent les signes de l’espérance dans les événements qui ont lieu au Liban et dans les 

pays voisins.  

Tu vas les inviter à effectuer le pèlerinage de l’année sainte dans un retour à leurs 

sources spirituelles et historiques. Tu vas les exhorter à se convertir et à reprendre le 

dialogue dans la sincérité et la charité en vue d’une réconciliation nationale. Tu vas 

les encourager à rétablir les ponts avec les pays arabes et musulmans ainsi qu’avec 

les pays de l’Occident portant leur message de charité, de fraternité, de paix et du 

vivre ensemble.  

Je suis plein d’espérance qu’ils le feront ! ».        

+ Père Mounir Khairallah, évêque de Batroun 

 

  

 

 


